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Editorial 
UN ECO-DIOCESE 

 

Pendant trois ans, les évêques de 
France ont travaillé la question de 
l’écologie intégrale, selon les perspec-
tives ouvertes par le Saint-Père dans 
son encyclique « Laudato Si ». Ce 
texte de 2015, mondialement connu 

et reconnu, nous rappelle que « tout est intimement 
lié » (LS§117) : la relation à Dieu, la relation aux autres, la 
relation à soi, la relation à la terre. Un appel a été lancé à 
chacun par François pour que nous sachions « écouter la 
clameur de la terre et la clameur des pauvres » (LS§49). Il 
ne s’agit pas de subir les idéologies écologistes politiques 
qui ont conduit à des positions extravagantes sur le sapin 
de Noël ou la pollution émise par des bateaux à voile, mais 
de comprendre et d’intégrer le fait que nous devons pren-
dre soin ensemble non seulement de « notre maison com-
mune » mais aussi de toute personne humaine, spéciale-
ment celle qui est plus fragile, car nous ne pouvons 
« concevoir la nature comme séparée de nous ou comme 
simple cadre de notre vie » (LS§ 139). 
Dans « prophètes de l’Espérance » (§46), j’ai proposé à 
notre Eglise diocésaine d’entrer dans cette démarche évan-
gélique et de devenir un éco-diocèse. Il y a certainement 
beaucoup à faire. Plusieurs invités diocésains m’ont accom-
pagné à Lourdes ou en visio-conférence pour les assem-
blées des évêques depuis novembre 2019. Cette expérience 
aura non seulement développé une méthode de travail plus 
synodale, mais aussi ouvert largement des perspectives 
d’application dans tous les diocèses. La question fondamen-
tale est la suivante : « quel genre de monde voulons-nous 
laisser à ceux qui nous succèdent, aux enfants qui grandis-
sent ? » (LS§160). Je souhaite donc relancer cette mobilisa-
tion de tous, en comprenant bien que « aujourd’hui l’ana-
lyse des problèmes environnementaux est inséparable de 
l’analyse des contextes humains, familiaux, de travail, ur-
bains, et de relation de chaque personne avec elle-
même » (LS§141), « il n’y a pas deux crises séparées, l’une 
environnementale, l’autre sociale, mais une seule et com-
plexe crise socio-environnementale » (LS§139). 
Je rassemblerai prochainement les personnes qui ont parti-
cipé au travail des évêques et nous réfléchirons aux propo-
sitions à faire pour notre Eglise diocésaine. Des actions sont 
déjà lancées. Construisons ensemble celles de demain. 

François TOUVET—Evêque de Châlons 
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  Amour, bonté ! 

 

Cherchez autour de vous, le bonheur vous attend ! 

Happez à pleines mains la vie qui se présente ! 

Avec votre prochain soyez bon et clément 

Montrez lui le chemin de l’amour, de l’entente. 

Parfois si vous sentez le découragement 

Envahir votre cœur, le rendre vulnérable, 

Gérez au fond de vous, ce noble sentiment 

Né avec l’univers, un don inestimable, 

En le faisant briller simplement chaque jour : 

 L’AMOUR ! 
Paul CHARPENTIER  

 

  

P aul Charpentier est 
décédé le 13 février à  
96  ans. Il faisait partie 

de l’équipe de rédaction de ce 
journal jusqu’il y a encore peu 
de temps mais surtout il y 
était présent à chaque numé-
ro à travers ses poèmes. En 

effet il avait ce don de faire chanter les mots pour diffuser 
un beau message d’amour et nous vous faisons partager 
ci-après celui qui a été lu le jour de ses obsèques  et qui a 
une résonance bien particulière en ces jours troubles que 
nous vivons. Merci Paul ! 
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  Interview 

L a participation 

aux expositions 

et notamment 

la foire de Châlons, 

c’est lui, les devan-

tures de grandes mai-

sons de champagne, 

comme celles des 

particuliers, c’est lui… 

mais encore ? Vous le rencontrerez peut-être en tenue de 

jogging au détour d’un sentier pour se maintenir en bonne 

forme, quand il en a encore le temps… L’organisation des 

Virades de l’Espoir en octobre avec quelques bénévoles, 

c’est encore lui, et pour en finir, et non pas la moindre de 

ses actions, il a été sélectionné, il y a deux ans déjà, par le 

ministère des affaires étrangères pour une mission de coo-

pération au Gabon, en tant que « Artisan Sans Frontières ». 

Une situation qui honore cet entrepreneur de Velye, com-

mune de notre paroisse. De ses propres moyens, il a su créer 

et développer depuis 2009, une entreprise réputée avec ses 

5 employés. Il forge c’est vrai, avec un caractère bien trem-

pé ! 

L’ENTREPRISE 
Spécialisée dans la réalisation sur mesure de pièces d’art 
complexes et innovantes ou de prototypes, voire d’éléments 
à assembler, la Métallerie Ferronnerie d’Art Moreira 
(MFAM) est un concept spécifique capable de créer de toute 
main des ouvrages des plus simples aux plus aboutis dans le 
domaine de la ferronnerie. Son domaine de réalisations 
reste très large et va de la conception d’ouvrages domes-
tiques ou urbains, à l’habillage de structures existantes. Les 
motifs en acier sont forgés à chaud et sont traités pour ga-
rantir leur durabilité. Un ensemble de balustrades et garde-
corps est en exposition dans son atelier au 6, rue de l’église 
à Velye. Au-delà de cette présentation on notera la création 
de verrières, marquises, portails, clôtures, mobilier et ou-
vrages complexes voire sculptures, associant le bois, le verre 
ou des matériaux nobles. Une entreprise qui a su répondre à 
une clientèle diversifiée : architectes, hôtels, entreprises, 
maisons de champagne, particuliers, administrations etc… 
Bénéficiant d’une solide formation et d’une expérience pro-
fessionnelle auprès de sociétés reconnues, Paulo Moreira a 
voulu s’engager dans une démarche de stratégie et d’inno-
vation, et laisser libre cours à un esprit créatif. C’est ainsi 
répondre à des sollicitations, mais aussi développer un con-
cept artistique vers une clientèle nouvelle. En toute logique, 
c’est la création de l’entreprise à Velye et une collaboration 
partagée avec son personnel. « Nous devons privilégier une 
atmosphère de travail qui contribue à la croissance et entre-
tenir un dialogue social clair avec le personnel. L’évolution de 
l’image de l’entreprise va contribuer à son expansion sans 

oublier de prévenir et de faire face aux situations de crise ». 
N’oublions pas que cet homme, à l’esprit débordant s’est 
aussi engagé dans une mission de solidarité, et qu’il est no-
tamment l’un des instigateurs et organisateurs depuis 2008 
d’un grand rendez-vous annuel : « les Virades de l’Espoir à 
Velye ». 
 

LE PROJET « MISSION ACTIF AU GABON » 
 

Fort de tous ces atouts et compétences, Paulo Moreira a 
souhaité les rassembler et les mettre au service solidaire des 
autres, et s’est lancé un nouveau défi : participer à l’action 
« actif au Gabon ». Il s’agit de rencontres pour favoriser 
l’insertion des jeunes et 
des femmes en vue de la 
création d’entreprises de 
réparations et de sous-
traitance. Ce programme 
innovant a été élaboré 
par la Chambre des Mé-
tiers et de l’Artisanat 
France (CMA) et l’ambas-
sade de France à Libre-
ville. Parmi des centaines 
de candidatures 
d’« Artisans Sans Fron-
tières », cet entrepreneur 
de 55 ans a été sélection-
né pour relever le défi de 

A LIVRE OUVERT  
VELYE – Paulo Moreira, ce ferronnier d’art s’est forgé une solide réputa-
tion dans ce métier, mais pas seulement…  

« La grille de défense réalisée avec mes élèves et les 
moyens du bord, pour les bureaux de la toute nouvelle 
CAPEG (l'équivalent de la CAPEB en France) »  

« Mes élèves les plus assidus et Emmanuel Mvono Minko, 
professeur de métallerie»  
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Donnez ! Même en l’absence d’enveloppe pour la réponse !  
 

Lecteur fidèle ou occasionnel… nous comptons sur votre générosité pour nous aider à publier ce jour-
nal. N’hésitez pas à faire un petit don qui nous aidera à le faire vivre! Vous pouvez le déposer dans la 
boîte aux lettres de la salle Jeanne d’Arc, le remettre à votre distributeur ou encore mettre une enve-
loppe à la quête du dimanche en précisant qu’il s’agit d’un don pour l’édition du journal.  
Par avance, un grand merci à tous ! 

QUELLE EST CETTE ACTION ? 
Il s’agit à la fois d’une opération de diagnostic dans cet État 
d’Afrique au sein des ateliers en place sur les conditions de 
production, de commercialisation et de développement éco-
nomique des artisans concernés, et parallèlement de compa-
gnonnage pour déclencher une dynamique de changement de 
concepts de travail. Selon Paulo Moreira : « Pour moi, cette 
mission effectuée en deux temps a été une expérience unique 
qui est la rencontre de 42 créateurs d’entreprises à Oyem au 
Gabon afin de leur apporter le conseil, soit une forme de coa-
ching, et cela durant deux fois deux semaines ». Il faut ajouter 
dans ce contexte, que l’accès aux marchés dans ces régions 
reste limité aux commerces de proximité à faible valeur ajou-
tée avec de faibles capacités de production. Cette mission 
d’expertise a donc porté ses fruits et a été renouvelée et com-
plétée sous le couvert de la Chambre des Métiers. C’est une 
opération novatrice menée en partenariat avec le Ministère 
Gabonais des PME et de l’artisanat, et grâce à l’appui financier 
du Ministère Français de l’Europe et des Affaires Étrangères. 
Quel est le bilan de cette action ? « Il est double par le fait 
d’appuyer des conditions sociales qui répondent aux attentes 
de la population, et d’apporter des innovations sur les condi-
tions de travail, la qualité du matériel et l’amélioration du sys-
tème productif, tant sur le plan de la sécurité que de l’hygiène 
des produits à commercialiser. Il en est pour preuve de sa ré-
ussite des interviews télévisées tant au Gabon qu’en France. 
Une valeur humaine sans conteste : avoir créé une nouvelle 
dynamique, mais aussi des concepts innovants, tel le projet 
abouti de créer 120 moulins multifonctions en inox dans 
l’agroalimentaire. « …un concept qui a permis de mieux respec-
ter les règles alimentaires avec des prix beaucoup plus intéres-
sants. C’est une expérience très valorisante mais, étant sollicité 
pour une opération similaire en Tunisie, j’ai été obligé de décli-
ner cette invitation compte tenu de la charge de travail que 
cela représente » ajoute Paulo Moreira. 
 

L’ENGAGEMENT D’UN ENSEIGNANT 
Outre ses fonctions, Paulo Moreira assure diverses formations 
en alternance avec les écoles des Compagnons de Muizon et 
de Strasbourg  et avec le CFA de l’Aube. Il prend en charge 
également des jeunes pour des BTS commerciaux :  alternance 
entre stages à la Métallerie de Velye (MFAM) et le lycée des 
métiers Stéphane Hessel à Épernay. Il a aussi la charge de re-
conversions professionnelles pour les adultes. Les résultats 
aux examens et entrées dans la vie active sont pour autant 
éloquents pour ce formateur. 

L’INSTALLATION EN FRANCE 
     

1966 : naissance à Porto au Portugal, où il a passé sa prime 
enfance en réservant son temps libre à pêcher sur les rivages 

de l’océan et à vaquer chez un serrurier et ferronnier voisin, 
fasciné par la forge et le travail du métal. 
1973 : arrivée en France avec ses parents qui s’installent au 
Mesnil sur Oger.  
1983 : un premier diplôme de CAP serrurier métallier suivi, 
trois ans plus tard, d’un CAP de ferronnerie. 
1991 :  il suit avec succès une formation de management.  
2009 : implantation nouvelle de son entreprise à Velye. 
2013 : formation en développement commercial des entre-
prises et métiers d’art. 
Un palmarès éloquent : Lauréat au concours des métiers d’art 
à Châlons en Champagne en 2013, suivi du concours « Les 
Noëls de l’Art » par la chambre des métiers en 2013, Sélection 
région Champagne Ardenne dans l’innovation technologique 
en 2015, primé maître d’apprentissage pour la Région Grand 
Est en 2016. 
Mission réalisée : collaboration avec l’ambassade de France au 
Gabon pour effectuer deux missions - Artisans Sans Frontières 
- du 14 au 28 mars 2021 et du 5 au 21 août 2021. 
Un homme dévoué : en outre, Paulo Moreira est aussi un 
sportif accompli. C’est un coureur à pied qui pratique l’endu-
rance. Ses contacts sportifs l’ont amené à rencontrer Yohann 
Diniz et à garder avec lui des relations amicales, bien avant 
que ce dernier ne soit connu du grand public. Très dévoué 
pour soutenir la cause des enfants malades, il figure parmi les 
premiers organisateurs des virades de l’espoir au profit de la 
lutte contre la mucoviscidose. C’est d’ailleurs la raison pour 
laquelle le champion du monde et détenteur du record du 
monde du 50 km Marche, Yohann Diniz a participé avec beau-
coup de courtoisie à l’une de ces manifestations annuelles à 
Velye.  

Jean Claude MAHAUT 
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  Vie de la paroisse 

Héline BESSE-POIRET d’Etréchy  baptisée le 03 avril à AVIZE 

Gabriel ORACZ de Coligny baptisé le  1er mai à AVIZE 

DATES A RETENIR 
 

 mercredi 20 juillet à 20H00 à l’église : récital Baptiste-Florient Marle-Ouvrard 

 Samedi 17  septembre de 14H à 17H : Journée du patrimoine à Vertus : 3 lieux historiques avec découverte de 3 orgues 

 Samedi 22 octobre à 20H30 : 26ème concert anniversaire de l’orgue avec les trompettes de la garde républicaine 

 Samedi 26 novembre à 20H : concert caritatif  

Alyzée NIZET de Coligny baptisée le 05 juin à VERTUS 
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   Vie chrétienne 
 

  ET SI J’INSCRIVAIS MON ENFANT AU CATE ?  

 
Votre enfant vous demande de l’inscrire au caté, à la rentrée, 
pour suivre un de ses copains. Mais, élevé dans la religion ca-
tholique, vous gardez un mauvais souvenir des leçons de caté-
chisme. Il se peut aussi qu’il ne vous le demande pas… Dans les 
deux cas, voici quelques bonnes raisons de lui faire découvrir le 
Christ. 
 

Le mot catéchisme vient du latin catechismus qui lui-même 
vient du grec « katechein » : faire retentir, faire résonner. La 
catéchèse a pour mission de faire résonner la Parole de Dieu 
pour « éveiller » celui qui l’écoute. Inscrire son enfant au caté 
c’est lui permettre, à travers l’Evangile, de réfléchir aux ques-
tions qu’il se pose sur lui-même, sur le monde et sur Dieu. La 
catéchèse s’adresse à tous puisque l’on peut devenir chrétien à 
tous les âges de la vie, mais le catéchisme, on dit plutôt caté 
aujourd’hui, s’adresse plus particulièrement aux enfants bapti-
sés ou non qui ont entre 7 et 12 ans. 
 

Entamer le chemin  
Autrefois, le catéchisme était un passage obligé dans l’éduca-
tion. Intégré dans le rythme scolaire en 1882, il se résumait 
dans la première moitié du XXe siècle, à un enseignement à 
apprendre par cœur. Aujourd’hui, on insiste sur le nécessaire 
temps de maturation pour devenir chrétien. C’est un temps 
d’initiation qui ouvre un chemin. 
 

Une prise en compte de toute la personne  
Bien sûr le projet éducatif de la catéchèse est de donner le goût 
de Dieu, mais cela n’aurait pas de sens si elle n’était pas au 
service de la croissance de tout l’être. 
 

Se forger une intériorité  
Encourager la vie intérieure des enfants, en particulier par l’ini-
tiation au recueillement et à la prière, est un des objectifs prin-
cipaux de la catéchèse. L’enfant est ainsi invité à s’interroger 
sur ce qu’il ressent face à tel ou tel évènement, faisant ainsi 
grandir cet espace intérieur fait de solitude, de pensées et 
d’imagination. 
 

Aborder les questions existentielles  
Beaucoup de parents sont désorientés par les questions que 
formule leur enfant et qui les renvoient à leurs propres interro-
gations. Plus difficile encore est de donner, face à un évène-
ment dramatique, un repère d’espérance. Pour les catéchistes, 
il est essentiel de laisser émerger les questions qui surviennent. 
 

Le caté ça se vit  
Les méthodes pédagogiques au caté ont profondément évolué. 
Désormais, il s’agit surtout de faire découvrir que la foi n’est 
pas seulement un savoir sur le Christ mais une façon de vivre 
avec lui au jour le jour. Les 7-12 ans ont le goût de l’expérimen-
tation et les activités sont aujourd’hui largement développées 
autour de jeux collectifs, dont ils raffolent.   
 

Mon fils n’est pas baptisé, peut-il aller au caté ?  

Aujourd’hui, tous les enfants sont acceptés au caté, y compris 
les non baptisés. Le caté commence par une année d’initiation 
qui correspond au CE2. En général, les enfants déjà baptisés 
reçoivent le sacrement de réconciliation et communient pour la 
première fois en CM1 ou CM2. Au caté, nul n’est obligé de re-
cevoir le sacrement de baptême ou de faire sa première com-
munion. C’est l’enfant et sa famille qui doivent le demander. 
 
 

Est-ce que je n’empêche pas mon enfant de choisir en lui      
imposant le caté ?  

Pour qu’un enfant puisse choisir d’être chrétien, il faut lui en 
donner la possibilité. Proposer n’est pas imposer : ainsi ce n’est 
pas entraver sa liberté que de lui parler de Jésus et des valeurs 
qu’il prône dans l’Evangile, c’est une occasion de le faire gran-
dir en liberté, ce qui lui permettra de choisir en toute connais-
sance de cause. 
 

Si je l’inscris, serai-je obligé de m’investir ?  
Beaucoup de parents pensent que le caté est l’affaire de l’en-
fant et du catéchiste ! Or, s’intéresser à ce que son enfant vit 
au caté, c’est simplement l’accompagner dans une activité où il 
s’épanouit, au même titre que la chorale ou le sport. Le caté 
peur entraîner une étape importante si l’enfant décide de rece-
voir un sacrement. De fait, on vous demandera peut-être si 
vous accepteriez d’accompagner une équipe ou de participer à 
un temps fort. Pourquoi ne pas essayer ? 

 
Bernard POUGEOISE 

Texte tiré de la fiche « CROIRE » : et si j’inscrivais mon enfant 

au caté ? 

Et dans notre paroisse… 
 Quelle organisation ? 
 
Une pré-catéchèse existe à partir de la grande section 
maternelle qu’on appelle « l’éveil à la foi ».  4 à 5 ren-
contres ludiques par an.  
Pour tout renseignement s’adresser à : 
POIRET Marion—06  86 36 68 36 
Le catéchisme débute à 8 ans (en septembre 2022, pour 
les enfants nés à partir de 2014) pour un cycle de 4 années 
où les enfants seront initiés aux différents sacrements  : le 
pardon, la communion voire le baptême  pour les enfants 
qui en  expriment le désir. Ce sont des rencontres régu-
lières animées par un parent  voire des rassemblements 
avant la messe dominicale.  
Pour tout renseignement s’adresser à :  
Catherine NARES—06 72 43 59 15  
Ce cycle est complété ensuite par l’aumônerie  où est pro-
posé le sacrement de la confirmation. 
Pour tout renseignement s’adresser à : 
Père P.HUYNH—pierre.huynh@chalons.catholique.fr   
 

mailto:pierre.huynh@chalons.catholique.fr
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  Patrimoine 

UN CONCERT POUR LE PATRIMOINE 

Le diocèse de Châlons-en-
Champagne est propriétaire 
de l’abbaye bénédictine d’An-
decy qui a été construite au 
XIIème siècle sur un terrain 
donné par les Seigneurs de 
Broyes, propriétaires du châ-
teau de Baye. Elle devient 
abbaye royale au XVIIème 
siècle, ce qui lui permet de 
construire un pigeonnier qui 
fournira suffisamment de pi-
geonneaux pour la ville de 
Châlons, et de l’engrais natu-
rel en quantité. Son diamètre 

de 9 mètres en fait l’un des plus vastes « pigeonnier à pied » 
de la région.  
 
La communauté du Verbe de vie qui s’est installée à l’abbaye 
en 1990, est liée par un bail emphytéotique, et doit en assu-
rer l’entretien. 
Ce pigeonnier a subi les mutilations du temps, des guerres... Le 
toit a disparu 
depuis de nom-
breuses an-
nées. Il est donc 
urgent d’entre-
prendre des 
travaux de res-
tauration de ce 
bâtiment.  
 
Fréquemment 
en pareil cas, 
les finances 
sont le cœur 
du problème. 
Cependant, ce 
pigeonnier a 
été retenu par 
la Mission 
Bern et la Fon-
dation du Patrimoine. Un partenariat a donc été signé entre 
la Fondation et la communauté religieuse qui occupe les 
lieux. 
Daniel Rondeau, écrivain, journaliste, ancien ambassadeur et 
Académicien, était présent à Andecy, en qualité de parrain 
du pigeonnier, le jour du lancement de l’opération. 
 
Les travaux qui sont nécessaires concernent la restauration 
de la sablière, une nouvelle charpente, la restauration des 
boulins abimés ou disparus qui sont des nids en terre cuite, 
et l’aménagement intérieur qui n’est pas encore défini, mais qui 
doit donner un usage au lieu et bien sûr, des visites. Ils sont 
chiffrés à 500 000 €. La fin de ces travaux est prévue à l’automne 
2024. 

En principe, la participation de la Fondation du Patrimoine 
représente 10 % du financement des travaux, et un appel au 
peuple et au mécénat est lancé. 
Le Père Jean Grégoire, religieux de l’Abbaye d’Andecy, est 
venu jouer sur l’orgue de Vertus. Une idée a germé : pouvoir 
donner un concert à vocation caritative sur cet orgue unique 
dans la région et dans cette belle Eglise, classée Monument 
Historique, pour que l’Abbaye puisse recueillir des fonds et 

participer ainsi à la préservation d’un site unique dans la 
Marne, qui rappelle sa richesse et son histoire, trop large-
ment oubliée aujourd’hui.   
  
Les éléments sont réunis pour la réussite de cette opération, 
à savoir :  

La jauge de l’église St Martin est de 500 personnes. 

Une régie images (5 caméras) et un grand écran sous l’orgue 
sont mis à disposition. 

Le salon VIP pourrait se tenir dans les cryptes, ou un transept 
de l’église.    
 
Une fois les travaux commencés, ces concerts pourraient être 
poursuivis à Andecy même, dans cette belle chapelle recons-
truite, grâce au prêt du positif Koenig de Vertus, parfaitement 
adapté à ce type de bâtiment tout en bois. En effet, celui-ci 
est souvent prêté aux ensembles musicaux régionaux tels 
que Nicolas de Grigny, Cordis et Organo… Il est doté d’un 
transpositeur permettant de jouer, pour les ensembles ba-
roques, avec des instruments anciens. 
 
Evidemment et bénévolement, tous les membres de l’associa-
tion des Amis de l’Orgue de Vertus, ont accepté ce challenge 
et c’est avec plaisir qu’ils ont ajouté à la saison musicale 2022, 
ce concert caritatif pour l’Abbaye d’Andecy, en accord préa-
lable bien sûr, avec la Paroisse et la Mairie de Vertus.  
 
Il est rappelé que les dons sont déductibles des impôts 
(66%), ils ont l’intérêt de préserver le patrimoine, mais aussi 
sauver le savoir-faire des métiers de la restauration. 
 
La souscription étant ouverte, les dons sont possibles à :  
 

Christiane MAHAUT pour les amis de l’orgue 
 

L’idée soumise aux Amis de l’Orgue de Vertus, serait donc 
d’organiser un concert exceptionnel à vocation carita-
tive, le samedi 26 novembre 2022 à 20 h, avec les res-
ponsables de l’Abbaye d’Andecy, sur le Grand Orgue Au-
bertin de l’église de Vertus. 

FONDATION DU PATRIMOINE  
Restauration du pigeonnier de l’Abbaye d’Andecy 
21 rue Andrieux   51100 REIMS -  
ou en ligne : champagneardenne@fondation-patrimoine.org  

Une partie 
des boulins 

mailto:champagneardenne@fondation-patrimoine.org
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Vie Chrétienne :  

Les Religieux d’Andecy et les Amis de 

l’Orgue de Vertus 

Le denier de l’Eglise, encore appelé denier du culte,  
c’est quoi au juste ? 
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HUMOUR  

Le Pape et son chauffeur 
 

Après avoir rangé les 

bagages du Pape dans le 

coffre de la limousine, 

le chauffeur réalise que 

le Pape est resté sur le 

trottoir. 

« Excusez-moi, votre 

sainteté » dit le 

chauffeur, « voudriez-vous, je vous prie, vous asseoir pour 

que nous puissions partir ? » 

« Pour vous dire la vérité, dit le Pape, ils ne veulent pas me 

laisser conduire au Vatican, et j’aimerais beaucoup pouvoir le 

faire aujourd’hui » 

« Je suis désolé, mais je ne peux pas vous laisser faire cela. Je 

perdrais mon job ! Et que faire s’il arrive quelque chose ? » 

proteste le chauffeur, qui aurait aimé être ailleurs ce matin là. 

« Je ferai quelque chose de spécial pour vous » dit le Pape. 

De mauvaise grâce, le chauffeur passe à l’arrière et le Pape 

s’installe derrière le volant. Très vite le chauffeur regrette sa 

décision, quand après avoir quitté l’aéroport, le souverain met 

la pédale au plancher accélérant  jusqu’à 140 km/h. 

« Je vous en supplie, votre Sainteté, ralentissez !» implore le 

chauffeur très inquiet. Mais le Pape continue jusqu’à ce que 

les sirènes de police retentissent. 

« Je vais perdre mon permis » s’écrie le chauffeur 

Le Pape se range sur le côté et baisse la vitre quand le policier 

s’approche. Dés que celui-ci voit le Pape, il retourne à sa mo-

to, ouvre sa radio et dit à son chef qu’il a arrêté une limousine 

roulant à 140 km/h. 

« Où est le problème? Bouclez-le ! » dit le chef de police 

« Je ne pense pas qu’on puisse faire ça, c’est quelqu’un de 

très important » dit le policier 

Le chef s’exclame : « il n’y a pas de raison ! » 

« Non, je veux dire réellement important » dit le policier. 

Le chef demande alors : « Qui avez-vous coincé ? Le maire ? » 

Le policier : « Plus gros » 

Le chef : «  Un sénateur ?»  

Le policier «  Beaucoup plus gros. » 

Le chef : «  Bien ! Dites-moi qui c’est ! » 

Le policier : « Je pense que c’est Dieu lui-même! » 

Le chef : « Vous vous moquez de moi ? Qu’est-ce qui vous fait 

croire que c’est Dieu ? » 

Le policier : « Il a le Pape comme chauffeur…! » 

Que pensez-vous de ce dis-
cours ? Vous votez pour 
lui ? Assurément, c'est un 
champion ! 
A lire de haut en bas...mais 
aussi de bas en haut. C’est 
moins tentant n’est-ce pas ? 
 

« Dans notre parti politique, nous accomplissons ce que nous 
promettons 

Seuls les imbéciles peuvent croire que 

nous ne lutterons pas contre la corruption 

Parce que, il y a quelque chose de certain pour nous : 

l'honnêteté et la transparence sont fondamentales pour 
atteindre nos idéaux 

Nous démontrons que c'est une grande stupidité de croire que  

les mafias continueront à faire partie du gouvernement comme 
par le passé. 

Nous assurons sans l'ombre d'un doute que 

la justice sociale sera le but principal de notre mandat. 

Malgré cela, il y a encore des gens stupides qui s'imaginent 
que  

l'on puisse continuer à gouverner 

avec les ruses de la vieille politique 

Quand nous assumerons le pouvoir, nous ferons tout pour que 

soit mis fin aux situations privilégiées et au trafic d'influences 

nous ne permettrons d'aucune façon que  

nos enfants meurent de faim 

nous accomplirons nos desseins, même si 

les réserves économiques se vident complètement 

nous exercerons le pouvoir jusqu'à ce que 

vous aurez compris qu'à partir de maintenant 

nous sommes la "nouvelle politique" 

   Humour en temps d’élection 


